
 

 

 

 

 

 

Mardi 2 avril 2024  

 

1ère   lecture : Ac 2, 36-41 

 

Evangile : Jn 20, 11-18 

 

 

En ce temps-là, Marie Madeleine se tenait près du tombeau, au-dehors, tout en pleurs. Et en pleurant, elle se 

pencha vers le tombeau. 

Elle aperçoit deux anges vêtus de blanc, assis l’un à la tête et l’autre aux pieds, à l’endroit où avait reposé le 

corps de Jésus. 

Ils lui demandent : « Femme, pourquoi pleures-tu ? » Elle leur répond : « On a enlevé mon Seigneur, et je ne 
sais pas où on l’a déposé. » 
Ayant dit cela, elle se retourna ; elle aperçoit Jésus qui se tenait là, mais elle ne savait pas que c’était Jésus. 

Jésus lui dit : « Femme, pourquoi pleures-tu ? Qui cherches-tu ? » Le prenant pour le jardinier, elle lui répond 

: « Si c’est toi qui l’as emporté, dis-moi où tu l’as déposé, et moi, j’irai le prendre. » 

Jésus lui dit alors : « Marie ! » S’étant retournée, elle lui dit en hébreu : « Rabbouni ! », c’est-à-dire : Maître. 

Jésus reprend : « Ne me retiens pas, car je ne suis pas encore monté vers le Père. Va trouver mes frères pour 

leur dire que je monte vers mon Père et votre Père, vers mon Dieu et votre Dieu. » 

Marie Madeleine s’en va donc annoncer aux disciples : « J’ai vu le Seigneur ! », et elle raconta ce qu’il lui avait 

dit. 

 

 

 
 

  

 

Marie Madeleine cherche son Seigneur toute en pleurs. Elle entend alors sa voix : « Je fus saisi en esprit, le 
jour du Seigneur, et j’entendis derrière moi une voix forte, pareille au son d’une trompette. Je me retournai 
pour regarder quelle était cette voix qui me parlait. » (Ap 1, 10.12) C’est ainsi que le Seigneur se manifeste à 

nous encore aujourd’hui, par sa Parole Vivante. Demeurons à l’écoute pour voir ce qu’il a à nous dire. 

 

Bonne journée. 

 

P. Mickaël 

      Commentaire  du père Mickaël Le Nezet 


